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ne et.sa nationalitié. Or, cette province peut se débarras
p lbéralisrAe qui l'assiège et la menace; elle peut garder ap

ýqi intacte, comme dans les sièèles passés: elle peut demeurgr
dans son attachement filial à ses pontifes et à ses prêtres. Si
les Canadiens-français venaient à trahir leur foi et à renier leurs
traditions, ils deviendraient bien vite le jouet de leurs ennemir;
nais s'ils demeurent unis à leurs évêques, et par suite unis entre

eux dans l'amour de l'Eglise et de leur nationalité, il n'y a pas
de force au m·nde qui puisse leur faire perdre leur langue. Au
contraire, les tentatives qui pourraient être faites en vue de
les %ssimiler à la race anglaise auraient.pour effet de les attachi
plus fortement à leur nationalité et à leurs traditions.

Puis, l'Angleterre ne verra-t-elle pas les revers succéder à cette.
etonnante prospérité dont elle est, constamment favorisée depuis.
trois siècles? Nous ne souhaitons pas que les maux dont elle a
affligé les Acadiens, les Peaux-Rouges et tant de peuples indi-
gènes, que le long martyre qu'elle a fait subir à l'Irlande catho-
lique, que les injustices dont elle s'est rendue coupable envers la
France et plusieurs autres nations civilisées, l'accablent à son
tour. Non ; nous désirons au contraire qu'ehe continue d'être visi-
tée par les rosées du ciel et de recevoir la graisse de la terre, de
pourïsuivre son immense trafic avec toutes les nations du monde,
de leur vendre les produits de son industrie et d'en rapporter ce
qu'elles ont de plus rare et de meilleur. Mais De Maistre dit quel-
que part que toute la puissance de l'Angleterre repose sur une
bamque: en cas de banqueroute, que deviendra cette puissance?
Cet, empire colnial, qui s'étend sur la moitié de l'univers, ne
ressemble-t-il pas à la statue de Nabuchodonosor aux pieds
d'argile? Une pierre détachée on no sait d'où sans que personne-
y a4t pris beaucoup de peine, ne peut-elle pas réduire en pous-
Sière ce colosse qui étonne maintenant l'univers ? L'Espagne a
eu d'immenses colonies dans le monde entier: que lui en reste-t-il
aejourd'hui ?

Que restera-t-il à l'Angleterre de ses vastes colonies dans cent
ans, et peut-être bien plus tôt?

Il y a longteuips que l'Angleterre envahit toutes les nation-
de la terre, ne connaîtra-t-elle pas à son tour l'invasion ? Elle
jett depuis trois sièeles quelques bandes de ifercenaire. deny
futeP les îles 4s oceps et fmpr toutes les pleges ds ntinenit
pour faire la loi à tous les peuples; ne verra-t-ell- pas quekýie-


